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»

le

heur primitif, à son paisible repos,

aux charmes de sa vie : il fut dé-
voyé, et comme en dehors de sa

jBn.

Voyez l'antiquité : aussi loni^temps
3ue les peuples vivent de 1 ^alture

e leurs terres, de la garde «e leurs

troupeaux, de la vie paisibi . s pas-

teurs, leur existence est doucu et

riante ; mais aussitôt qu'ils se sont
concentrés dans les grandes cités, ils

s'y créent des besoins factices qui les

dévorent : Thèbes, Memphis, Baby-
lone, Tyr, Sidon, Oarthage, en sont

des exemples désastreux ; je n'ose pas
encore nommer Londres, Paris, Ber-

lin, Chicago et New-York. Aux
orateurs de l'avenir de proclamer
sur leurs ruines les vérités que j'é-

nonce.

Hélas ! la terre n'a pas voulu com-
prendre les enseignements d'en Haut !

Aussi est-elle sans cesse travaillée

en deux sens diamétralement opposés,

par deux forces qui se repoussent,

par deux puissances qui s'entrecho-

quent, par deux énergies qui s'entre-

heurtent, par deux principes qui
s'entredétruisent, par deux drapeaux


